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Le billet de la rédaction  
 
Mesdames, Messieurs, Chers Habitants, 
 
Juin pointe son nez, et me voici fidèle au 
rendez-vous. Ah le mois des fleurs à 
profusion, des champs couverts de soja, 
betteraves, orge, blé et maïs, de la lutte sans 
cesse perdue avec les mauvaises herbes, de la 
fin du printemps et du début de l’été, bref du 
beau temps. Vite dit… Cette année, il y a 
quelque chose de déréglé dans le ciel, vous ne 
trouvez pas ?  
 

 
 
Un jour, on suffoque avec passé 30° C. et le 
lendemain, on ressort sa petite laine, vu qu’une 
bise à décorner les bœufs souffle sur notre 

belle région, avec en prime une pluie violente 
et un froid de canard.  
 
Bizarre tout de même. Je me rappelle les mois 
de juin d’antan qui rimaient avec chaleur et 
soleil. Cette année cela me semble bien 
compromis, enfin … Les météorologues nous le 
rappellent assez, il s’agit du phénomène de 
réchauffement de la planète. Les esprits 
chagrins relèveront que rien ne tourne rond, 
la preuve, même les traditions ne sont plus au 
rendez-vous. Mon pessimisme est confirmé 
par le Messager Boiteux : l’été sera pourri, en 
dents de scie. Si ce vénérable almanach s’y 
met lui aussi, alors que penser. Je ne blague 
pas, c’est écrit : les brouillards matinaux 
côtoient les pluies, voire le temps pluvieux. 
Ouf, une éclaircie : le début du solstice d’été 
sera beau, refroidi malgré tout par du 
tonnerre et des orages. Même nos quotidiens 
favoris se font l’écho de la situation. Devant 
une telle situation, on ne peut que s’incliner. 
Et puis, il y a un côté positif, avec le frais, 
adieu les moustiques et leurs méchants 
cortèges de piqûres, démangeaisons et j’en 
passe et en plus, pas de risque de coup de 
soleil. Bref, passez un bon été quand même. 

Marie-Laure Bianconcini 
 
 
 
 

 
3 septembre 2005 : Fête villageoise à Chavannes-de-Bogis 
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En direct avec … une association voit le jour grâce à l’opiniâtreté d’une habitante 

 
Une première dans la région. « Dyspra’quoi », 
association pour les enfants dyspraxiques vient de 
voir le jour sous l’impulsion de Suzanne Barraud, 
habitante du village. Cette association regroupant 
des parents et des professionnels vise à recueillir 
et diffuser des informations relatives à ce handicap 
et à faire reconnaître les besoins de ces enfants. 
La dyspraxie ou syndrome de dysfonction non 
verbale est un handicap qui affecte la coordination 
et l’automatisation des gestes volontaires. Handicap 
caché, il affecte chaque enfant différemment et 
touche particulièrement les apprentissages 

scolaires. Pour les parents, c’est un véritable parcours du combattant avant d’obtenir un diagnostic 
et une prise en charge. Ces enfants sont trop souvent étiquetés de fainéants, distraits, lents, 
brouillons alors qu’ils sont intelligents. Selon leur problème, ils ont besoin d’ergothérapie, de 
psychomotricité ou de logopédie, qui par des moyens pratiques peuvent apporter certaines 
solutions.  
« Vu notre lutte pour découvrir ce dont souffre notre fils, relève Suzanne Barraud, j’ai eu l’idée de 
créer une association. Ce type d’handicap touche en moyenne deux enfants par classe à des degrés 
différents. Malheureusement, très souvent il est diagnostiqué tardivement. Après en avoir discuté 
avec l’ergothérapeute qui s’occupe de mon fils, nous nous sommes mises au travail ». Pas moins de 
600 courriers ont été envoyés à des logopédistes, ergothérapeutes, physiothérapeutes, écoles 
d’enseignement spécialisé, infirmières scolaires. Ensuite deux « portes ouvertes » ont eu lieu, 
traitant de ce sujet et réunissant professionnels et de nombreux parents. A l’issue de ces réunions, 
une cinquantaine de personnes se sont montrées intéressées pour faire partie de « Dyspra’quoi ».  
Le comité, constitué de parents et d’ergothérapeutes, soutenu par des professionnels, va organiser, 
durant cette année, trois conférences dans la région et dès 2006 créer une plaquette explicative 
sur la dyspraxie. Le but est de chercher un dialogue avec le milieu médical pour qu’il puisse 
continuer les recherches et surtout aider les enfants, qui trop souvent collectionnent les 
frustrations quotidiennes afin qu’ils sachent qu’ils ne sont pas seuls. 
Adresse @mail : dyspraxie@romandie.com 
 
 
On en parle… 
 
… Pâques dans le village 
 

 
 
Pâques n’avait pas encore pointé le bout de son nez, que tout le village vivait à son 
heure.  
Nous disons un tout grand merci à tous les membres de la SDC qui se sont 
dévoués. 
 
 

 



Le Chavannews
 
… Fernand Genoud, le doyer de notre village s’est éteint 
 
Fernand Genoud s’en est allé à l’âge de 91 ans après quelques semaines de maladie. Né le 1er octobre 
1913 aux Eaux-Vives à Genève, ce Français d‘origine a toujours vécu dans la région. Durant la 
guerre, il servit son pays dans la cavalerie. Typographe de formation, il travailla à l’imprimerie 
Studer à Genève en tant que directeur technique. 
Il avait épousé en 1936 Aïda, qui malheureusement décéda en 1973. En 1975, il rencontra Colette 
Garstin dans le cadre professionnel et c’est en 1981 que tous deux s’installèrent à Chavannes-de-
Bogis pour se rapprocher des enfants de Colette. Malheureusement, il eut le chagrin de perdre sa 
compagne en 1989. Faisant partie intégrante de la famille, il s’occupa avec bonheur des deux 
petites-filles de Colette. Particulièrement habile de ses mains, il adorait le jardin et le bricolage. Il 
était très fier de son biotope, véritable petit bijou admiré de tout le monde. Il y a cinq ans, il 
rencontra Yvonne Mugnier et tous deux eurent la joie de faire un magnifique bout de chemin 
ensemble, adoptés par toute la famille. 
 
… Après 18 ans, Annelyse et Giovanni Perito ont raccroché leur tablier 
 

Après 18 ans, le « relais de Chavannes » à Chavannes-de-Bogis 
a changé de tenancier. Annelyse et Giovanni ont décidé de 
raccrocher leur tablier pour des raisons d’âge et de santé. 
C’est en effet le 1er avril 1987 que tous deux ont repris le 
relais. « Ce n’était pas un poisson mais une anecdote parmi 
d’autres » relève Annelyse.  Le relais situé sur la route du 
village est en quelque sorte le service de renseignements du 
village ! « Combien de fois avons-nous indiqué le chemin à des 
touristes qui croyaient arriver à l’hôtel ! » Tous deux ont 
apprécié durant toutes ces années le côté auberge de village 

et la fidélité de la clientèle. Nombre de touristes ont eu du plaisir à trouver en plus de la chambre, 
une famille. « Beaucoup venaient depuis des années. Nous sommes toujours en contact avec un 
couple de vignerons de Sydney ». Une curiosité subsiste : dans le café, les clients peuvent toujours 
admirer un portrait du général Guisan, souvenir d’époque où le relais était encore l’auberge 
communale. Joaquim et Laura de Carvahlo ont repris la destinée du relais.  
 
… L’art de vivre chinois se décline au quotidien 
 
Le centre commercial a accueilli l’exposition « China today » 
du 7 au 27 avril. L’esprit chinois a touché tout le magasin, de 
l’habillement à la nourriture, partout des articles « made in 
China » étaient présentés. Dans la vie quotidienne, la Chine a 
le vent en poupe : le wok se banalise dans la cuisine, le futon 
prend de l’importance et les médecines chinoises ont la cote. 
Durant cette période, diverses animations se sont déroulées 
dans le hall d’entrée. Il a été possible de s’initier à la 
calligraphie et à la peinture chinoise, au pliage de papier, au 
Tai Chi et au Kung Fu par des professionnels chinois. Des spectacles étaient également présents 
avec des danses traditionnelles du Bambou, des chants, des acrobaties et de la jonglerie par une 
troupe chinoise. Une initiation au thé chinois a été proposée pour les amateurs. De même, une 
diplômée de l’université de Shao Yang a expliqué l’approche de la médecine traditionnelle chinoise.  
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… Au fil des saisons 
 
Vendredi 8 avril, malgré une ambiance fraîche, de nombreux habitants sont venus fêter le 
printemps chez la famille Allenbach. L’ambiance était de la partie. Amuse-bouche, douceurs et 
autres figuraient au menu pour le plus grand bonheur des petits et des grands. 
 
… Le troc de printemps a fait des heureux 
 
Samedi 9 avril à la grande salle, le troc de printemps a connu son succès habituel. Les bénévoles ont 
reçu encore plus d’articles que d’habitude, toujours d’excellente qualité. C’est dans une ambiance 
agréable qu’énormément de clients ont pris plaisir à chiner et à découvrir la perle rare.  
 
… Des sculptures pas habituelles 
 
Deux artistes hollandais Martin de Zoete et Dave Willé ont édifié l’arc 
de triomphe en sable au centre commercial. La réalisation, débutée le 2 
mai s’est terminée le 11 mai. La réplique d’une longueur et hauteur de 2 
m a nécessité 17 tonnes de sable provenant du lac de Constance. David 
Stricker a pour sa part réalisé des formes artistiques à l’aide de galets 
en équilibre.  
 
… Yves Bornet  
 

Agé de 23 ans, Yves Bornet vient d’obtenir son master d’ingénieur en mécanique 
auprès de l’Ecole Polytechnique Fédérale à Lausanne. 
Après avoir fait une maturité économique, il s’est rendu compte qu’il était plus 
attiré par tout ce qui est scientifique. Il a donc changé de voie et a opté pour le 
génie mécanique. Il est particulièrement intéressé par la conception de systèmes 
mécaniques sur véhicules. Ainsi, son travail de diplôme consistait à étudier les 
conditions d’adhérence d’une moto de course.  

 
… Le 8ème rallye équestre au Paradis du cheval  
 
Samedi 4 juin, le Paradis du Cheval vivait à l’heure des épreuves de sauts 
et de rallye. Au total, 168 chevaux venant de différentes régions de 
Suisse Romande étaient au rendez-vous. Dimanche 5 juin, dès le matin, 
avec l’aide de la SDC des tours en poneys, courses de brouettes, château 
gonflable se partageaient la vedette, sans compter de quoi se restaurer.  
 
… Simy Vincent 
 
Nous avons encore tous en mémoire l’incendie qui a ravagé deux villas aux Champs-Blancs. La famille 
de Simy Vincent avait trouvé à se reloger à Coppet. Malheureusement, Simy est décédée le 28 mai 
suite à une hémorragie cérébrale. Nous sommes tout en pensées avec ses enfants. 
Une entraide avait été organisée par la collecte d’objets de première nécessité et l’ouverture d’un 
compte bancaire. Vous avez été nombreux à contribuer à son approvisionnement. Des dons sont 
parvenus jusqu’il y a peu, d’où la raison pour laquelle il vient d’être clôturé. Le montant a été remis à 
ses enfants. 


